
1 

ANNONCER LA BONNE NOUVELLE AUX MUSULMANS : 

LA QUESTION DU SALUT 
18/5/2020 

Par Odon Lafontaine (Olaf - odon.lafontaine@gmail.com) 
http://legrandsecretdelislam.com & www.mission-ismerie.com 

 

 

I. RAPPEL : LA NOTION DE SALUT EN ISLAM 
[cf.  atelier du 18 novembre 2019 : « LE SALUT EN ISLAM, LE SALUT EN JÉSUS CHRIST] 

 

A. Dimension personnelle : l’enfer ou le paradis 
• Vivre en « bon musulman », pour aller au paradis et ne pas aller en enfer 

- Charia & orthopraxie : les 5 piliers de la pratique individuelle, les obligations communautaires, les 
6 « articles » de la foi musulmane 

- Cuisine personnelle (« self-islam ») 

• Esotérisme de certaines pratiques influencées par le soufisme (gnose) 

 

B. Dimension collective : l’islam est la solution 
• L’islamisation du monde 

• L’attente du « Jour du Jugement » 

• Une eschatologie trouble cependant : Antichrist, redescente de Jésus, Mahdi, conquête et islamisation 
du monde entier, jugement du monde, résurrection des morts et jugement 

 

C. Le salut en islam est une contrefaçon (dévoiement) du salut en Jésus Christ 
L’islam a construit un mur de doctrine et d’enfermement idéologique autour des musulmans qui 
empêche la Bonne Nouvelle de les atteindre 

• Jésus était musulman, prophète de l‘islam et messager de Dieu il n’est pas sauveur par lui-même : c’est 
l’islam qui sauve 

• Les chrétiens sont « les égarés » (Q1,7) de la fatiha (17 fois par jour) 
- Les Evangiles sont falsifiés 
- la foi chrétienne est une déformation tardive de la voie droite du vrai Jésus musulman 

• Seuls les musulmans seront sauvés 
- Eux seuls iront au paradis, les non-musulmans iront tous (ou quasi tous en enfer) 
- Peur terrible de l’enfer et des châtiments 
- Pourquoi donc quitter « la meilleure des communautés qu’on ait fait surgir parmi les hommes » 

(S3,110) 

• Ressort psychologique extrêmement puissant de l’idéologie : si on peut sauver le monde, alors il faut 
absolument le faire 

- Destruction de la raison, on ne raisonne plus à partir des faits mais on invente les faits, on déforme 
leur perception pour légitimer l’islam 

Ex : Mahomet n’est pas en bon en lui-même mais c’est l’islam qui oblige à penser qu’il est bon. 
Puisque l’islam est la meilleure des choses, donc son prophète ne peut avoir été que le meilleur des 
hommes, donc sa conduite telle que relatée par la tradition ne peut avoir été que la meilleure des 
conduites. L’islam n’est pas bon à cause de Mahomet, mais Mahomet est bon à cause de l’islam.  

Comment annoncer Jésus alors que la place est déjà prise ? 
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II. LE QUESTIONNEMENT PERSONNEL, CLÉ DE L’ÉVANGÉLISATION 
 

• Faire en sorte que la personne réponde par elle-même au lieu de faire répondre la doctrine à sa place : 
« Et vous, qui dites-vous que je suis ? » 

 

• Ce n’est pas le missionnaire qui évangélise, c’est l’Esprit Saint. Il faut juste lui entrouvrir la porte, juste 
une petite brèche dans le mur. C’est beaucoup plus facile qu’on ne le croit 

 

• Témoignages des convertis : cela a toujours commencé par un questionnement personnel, et puis les 
anges et l’Esprit Saint ont fait leur œuvre (y.c. avec phénomènes surnaturels) 

 

• Différentes façons de susciter le questionnement personnel, d’ouvrir la toute petite brèche 
- Appui sur la religiosité de la personne musulmane, sa foi en Dieu, sa volonté de plaire à Dieu, de 

comprendre Dieu ; discuter avec les personnes de bonne volonté 
- Choc de réalité / fantasme islamique 
- Incohérences de l’islam, du Coran, de la doctrine 
- Comparaisons Mahomet-Jésus (attention à « désislamiser » la figure de Jésus) et Coran-Evangiles 
- Dossier historique accablant pour l’authenticité de l’islam (La Mecque, les manuscrits coraniques, 

les exégèses coraniques, etc.), mais bien peu de musulmans sont capables d’y accéder et de le 
comprendre 

- Questionner le salut proposé par l’islam 

 

 

III. METTRE EN QUESTION LE SALUT PERSONNEL EN ISLAM, MONTRER LE 
SALUT PERSONNEL EN JÉSUS CHRIST 

 

La notion de salut personnel en islam reste toujours sujette à une immense incertitude pour les 
musulmans. Le « bon musulman » va théoriquement au paradis, mais un musulman n’est jamais assuré 
d’être un bon musulman… [cf. atelier du 9/3/2020, LA CONVERSION DES MUSULMANS AU CHRIST, EN FRANCE 

ET DANS LE MONDE] 

De là, des questionnements personnels incisifs sur le salut personnel, dans le cadre d’une relation 
bienveillante, peuvent permettre d’ouvrir la toute petite brèche (il n’y a pas besoin de plus que cela). 

 

Est-ce que le P. Hamel est en enfer ou au paradis ? Et Mère Thérèsa et Sœur Emmanuelle, qui ont tant 
fait pour aider des musulmans dans la misère ? 

Est-ce que tes ancêtres chrétiens sont en enfer ? 

Est-ce qu’il suffit d’être né dans une religion pour affirmer qu’elle est la vraie ? 

Comment sais-tu que l’islam est vrai ? 

Qu’est-ce que donne l’islam que je n’ai pas déjà dans la foi chrétienne ? 

Quelle est la puissance de ton Dieu qui ne te délivre ni de la peur, ni du mal ? 

Quel est l’intérêt du paradis musulman ? Il y a certes des esclaves sexuelles (« houris » et enfants), des 
fruits et des plats délicieux, du vin, mais est-ce cela le but de la vie ? 

Que penses-tu de la violence du Coran et de la vie de ton prophète ? Que serait un monde où tout le 
monde se comporterait comme Mahomet ? 

Quelle joie y-a-t-il à être soumis, à être un esclave de Dieu ? Quelle est la perspective d’une vie de 
soumission ? 
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Pourquoi est ce que Mahomet n’a jamais sauvé personne, tandis que Jésus l’a fait ? 

Sais-tu que la vie chrétienne, ce n’est pas l’espérance du Paradis, mais la vie éternelle, ici et 
maintenant ? 

 
Voir en particulier ces vidéos de Jean-Yves Nerriec : 

• La méthode des questions : https://bit.ly/2ThA9pA 

• Comment annoncer Jésus aux musulmans : https://www.youtube.com/watch?v=oC0o6YorIjg 
 
 

IV. METTRE EN QUESTION LE SALUT COLLECTIF EN ISLAM, MONTRER LE 
SALUT DU MONDE EN JÉSUS CHRIST 
 

A. Faire prendre conscience qu’il n’y a pas de paradis sur Terre, et en particulier, qu’il 
n’y a pas de paradis musulman 

 

• Pourquoi est-ce que le paradis islamique promis par l’application de la loi de Dieu n’advient-il 
jamais ? Est-ce parce que ce sont toujours de mauvais musulmans qui sont au pouvoir ? (réfuter 
notamment les mythes des « paradis perdus » de l’islam, comme la « maison de la sagesse » des 
Abbassides à Bagdad, ou d’al-Andalus ; la légende de « l’islam de Médine sous le Prophète » sera plus 
difficile, voire impossible, à démythifier dans la mesure où elle est au fondement de l’islam) 

 

• Échec général de l’islam comme « sens de l’histoire » (stérilité de l’islam en termes de développement, 
échec relatif du projet messianiste musulman, promesses « islamiques » non tenues des pays ayant 
connu une forme de « relance de l’islam ») 

Pourquoi est-ce que l’islam a historiquement échoué ? Evacuer les faux semblants des alibis « pas le 
vrai islam », « c’étaient des mauvais musulmans », « c’est les sionistes », etc. 

 

[cf. ateliers du 16 décembre 2019 : « L’ÉCHEC DE L’IMPÉRIALISME MUSULMAN ET LA CRISE DE L’ISLAM », du 13 
janvier 2020 : « WAHHABISME, SALAFISME, FRERISME »], du 3 février 2020 : « LA RELANCE DE L’ISLAM »] 

 

• Citation du président égyptien Al Sissi, le 28 décembre 2014 : pourquoi l’Oumma est-elle « source 
d’inquiétude, de danger, de meurtres et de destruction pour le reste du monde ? » 

 

• Dans la mesure où la propension à faire le mal lui est intrinsèque, l’Homme peut-il libérer par lui-
même le monde de l’emprise du Mal, même avec l’aide d’une méthode qui serait fournie par Dieu ? 
L’islamisation peut-elle mener au paradis terrestre, ou bien est ce que seul Dieu le pourrait ? 

 
 

B. Montrer que le désir sincère du Bien chez les musulmans, au fondement de 
l’espérance islamique a toujours été manipulé dans l’Histoire 

 

• La recherche montre qu’aux origines déjà, les musulmans furent manipulés – en ce temps-là par des 
juifs-nazaréens, en vue de prêter main-forte à leur rêve de dominer monde 

 

• Les califes ont exploité le sentiment religieux des musulmans au moyen de l’islam et du jihad, pour 
assoir leur pouvoir et les rétributions qu’ils en tiraient (orgueil, autorité, harem, butin …) ; de nombreux 
dirigeants des musulmans ont fait de même par la suite, et le font toujours : Mustafa Kemal, les Séoud, 
le FLN, Izetbegović, Saddam Hussein, Kadhafi, etc. Croire que Dieu veut faire de l’Homme son esclave 
(soumission), c’est le plus sûr moyen de devenir d’abord l’esclave de ceux qui le font croire. 

https://bit.ly/2ThA9pA
https://www.youtube.com/watch?v=oC0o6YorIjg
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• Les musulmans sont ainsi trompés ou forcés par les logiques psychologiques, individuelles comme 
collectives, à l’œuvre dans l’islam, et qui touchent à des ressorts intimes : soumission au chef, 
coercition, victimisation, mécréantophobie, « tribalisme », préférence communautaire aveugle, 
obligations communautaires 

Pourquoi Ghaleb Bencheikh, le « gentil musulman des Lumières », légitime-t-il la Ligue Islamique 
Mondiale et son secrétaire général Mohammed Al-Issa ? 

Pourquoi observe-t-on des réflexes communautaires de solidarité avec les pires extrémistes au nom de 
l’islamophobie 

 

• Si Dieu seul peut libérer de l’emprise du Mal, ceux qui croient réaliser cet objectif avec des moyens 
humains sont trompés. Par exemple, les jihadistes de Syrie, qui détruisent et assassinent, œuvrent en 
fait au grand profit d’intérêts qui les manipulent au nom de l’islam (la loi américaine de guerre contre 
ce pays - Syria Accountability Act - a été votée dès 2004). De même pour les musulmans qui sont 
encouragés à se communautariser et à faire sécession : ils contribuent ainsi à casser les structures et 
les sociétés civiles de leurs pays – qu’il s’agisse de leurs pays d’origine ou d’accueil. L’islam est ainsi 
intégré dans le jeu mondial par des forces qui le dépassent et qui le manipulent. A qui cela profite-t-
il ? 

 

C. Renverser contre l’islam la croyance musulmane au « Jour du Jugement », à 
l’antichrist (dajjal) et au retour de Jésus à la fin des temps  

 

• Le vrai antichrist (tel qu’explicité par la Révélation) sera celui qui centralisera la domination mondiale, 
et concentrera la domination du mal sur le monde, voulant se faire adorer comme un dieu. Lorsqu’il y 
parviendra le jugement du monde (au sens biblique) sera finalisé, et il y aura donc un jugement : 
certains serviront l’anti-christ, les autres le refuseront, c’est ainsi que se fera le jugement, c’est-à-dire 
la séparation de toute l’humanité. Les chrétiens affirment alors que Jésus se manifestera en sorte 
d’être vu par tous, selon sa promesse (ce qui semble logique puisque toute l’humanité se sera alors 
prononcée pour ou contre l’anti-christ, et donc pour ou contre Jésus), confondant les méchants (par 
ses anges, cf. Mt 13,41-42), et faisant « briller les justes » comme le soleil « dans le Royaume de leur 
Père » 

 

• L’antichrist de l’islam est une figure abâtardie, dérivée du christianisme. Même si ses contours sont 
flous, il reste malgré tout en islam une figure de la domination du mal sur le monde, apparaissant à 
la fin des temps. Les musulmans affirment que Jésus « redescendra » alors physiquement sur Terre 
pour tuer l’antichrist, et, aidé du Mahdi, il conquerra la terre et détruira les partisans de l’antichrist (et 
jugera le monde avec « justice », et celui-ci sera alors entièrement islamisé. S’appuyer dans la 
discussion sur la croyance à l’antichrist de l’islam permet alors de dépasser l’antagonisme stérile 
musulmans-mécréants pour discuter à partir de la définition de « camp du Christ » et « camp de 
l’Antichrist », auquel croient aussi les musulmans. 

 

• De là, on peut faire prendre conscience à l’interlocuteur musulman de ce qu’est le vrai jugement : si 
l’antichrist arrive maintenant, il ne sera plus temps de choisir un camp. Ce qu’on fait aujourd’hui et 
maintenant, c’est déjà le jugement, et c’est en fonction de cela que les uns rejoindront l’antichrist et 
les autres le Christ : ce que chacun fait le juge déjà selon le jugement du Christ1. Or de fait, on l’a vu, 
l’islam précipite les musulmans vers l’anti-christ selon la foi musulmane elle-même… 

 
1 « Celui qui croit en lui échappe au Jugement ; celui qui ne croit pas est déjà jugé, du fait qu’il n’a pas cru au nom du Fils unique 
de Dieu. Et le Jugement, le voici : la lumière est venue dans le monde, et les hommes ont préféré les ténèbres à la lumière, 
parce que leurs œuvres étaient mauvaises. Celui qui fait le mal déteste la lumière : il ne vient pas à la lumière, de peur que ses 
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• Pour sauver réellement le monde, il ne faut pas faire le « grand soir », il ne faut le soumettre à une loi 
divine : seul Jésus pourra arracher l’ivraie du champ. Ce que nous avons à y faire, c’est de préparer le 
jugement en portant la lumière qui est l’instrument du jugement (« Vous êtes la lumière du monde », 
Mt5,14), ainsi que St Paul l’avait compris : en devenant un saint, c’est toi qui juges le monde (1 Co6,2 : 
« les saints jugeront le monde ») 

 
 

Complément : le sens révélé de la vie et de l’histoire 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(voir le livre de la théologienne Françoise Breynaert, La venue glorieuse du Christ, Ed. du Jubilé, 2016-
2019) 

 

Autres références :  

• Le manifeste des quatre « vérités chrétiennes » de l’islam : https://bit.ly/36hqCnV 

• Le « document sur la fraternité humaine pour la paix mondiale et la coexistence commune » : 
https://bit.ly/2AHefWD 
 

 
œuvres ne soient dénoncées ; mais celui qui fait la vérité vient à la lumière, pour qu’il soit manifeste que ses œuvres ont été 
accomplies en union avec Dieu » (Jn3,18-21) 

https://bit.ly/36hqCnV
https://bit.ly/2AHefWD

